LA FATALITE DELA NATURE

Le ciel se couvre

De nuages noirs

Il va pleuvoir !

Des tonnerres et éclairs

Eclatent et allument la nuit

Sans crier gare !

Quelqu’un cherche un abri 

Les feuilles des arbres sont secouées par le vent

Il ne trouve nulle part le repos

Dans le vacarme de cette nuit d’orage

Et dans la fatalité de la nature

Comme de la fatalité de la mort
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